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Les violences kasaïennes ont-elles gagné le
Congo-Kinshasa De présumés
miliciens "Kamwina Nsapu"
sèment la terreur au Katanga.

Les miliciens kasaïens "Kamwina
Nsapu" sont-ils entrés au Ka-
tanga ? Trois sources de "La Li-

bre Belgique" l'affITITlent.Venant de
Luiza (Kasaï central), ils ont perpé-
tré des exactions dans la région de
Kapanga (Lualaba, une des quatre
provinces découpées, depuis 2015,
dans le Katanga).

Des terres pro-Tshisekedi
Les cinq provinces du Grand Kasaï

sont, depuis 2016, le théâtre d'une
révolte paysanne, à la suite d'une
tentative d'autorités locales de
nommer un fantoche à la place du
chef de l'importante tribu des Baji-
la-Kasanga, le Kamwina Nsapu. La
révolte s'est propagée en raison de
l'abandon dans lequel Kinshasa
laisse la région, largement favorable
à l'opposition tshisekediste, Les
exaclions des insurgés el la répres-
sion aveugle menée par la police et
l'armée ont fait des centaines de
morts et, selon l'Onu, 1,2 million de
déplacés.
Ce n'est qu'en mars que les autori-

tés congolaises ont rendu le corps
du Kamwina Nsapu à sa famille el
rétabli celle-ci dans ses droits rituels
et administratifs. Selon le journa-
liste congolais Bruno Kasonga, ori-
ginaire du Kasaï, cependant, seule
une partie des miliciens de Kam-
wina Nsapu ont accepté la paix. "Le

groupe contestataire s'est de plus en
pius l'adica/isé et s'est installé autour
de Kananga" où il a commis des
exat'tions. "Cependant, ils ne dispo-
sent pas d'un arsenal militaire très
fourni, ni d'équipements ou moyens
lo,qistiques utiles pour opérer effica-
cement loin de leur territoire."
Qui sont, alors, les autres auteurs

des exactions perpétrées dans les
cinq provinces du Grand Kasaï au
nom de Kamwina Nsapu ?
Notre confrère nous répond qu'il

exisle "lm pel il gmupemenl de Bajila-
Kasanga aux envil'Ons de nhikapa",
où un autre conflit de
succession a "dégénàé
et abouti à la création
d'wle autre milice, dont
les membres sont assi-
milés à ceux de Kum-
wina Nsapu. Ils sont
auteurs de nombreuses
violences dans cette pro-
vince." Mais, ajoute-
t-il, on évoque de plus
en plus des groupes
"qui seraient le résultat
d'une manipulation
gouvemementale à tra-
vers les services spé-
ciaux" dans le but de
"créer des situations confUses qui per-
mettraient de ne pas organiser les
élections au Kasaï ou de prolonger
éternellement la transition".
De fait, la semaine dernière, le pré-

sident de la Ceni (Commission élec-
torale nationale indépendante),
Corneille Nangaa ~ réputé soumis
au chef de l'Etat - a indiqué que soit
"on va aux élections sans le Kasat, fa-
vorable à l'upposition, "soit on stabi-
lise cecoin [...j mais là [...) ce ne sera pas
en décembre" qu'auront lieu les élec-
tions.

Ceux qui soutiennent Kabila

Selon notre source katangaise, en
avril #les"eligieuxde la mission deKa-
lamba ont pris la fuite lIers Kolwezi

(Lualaba) et Lubum-
bashi (Haut-Katanga).
L'un d'eux a dit que les
assaillants étaient lIenus
du Kasaï el rivaient tué
des gens en les accusant
de soutenir Kabila," La
famille Kabilaest origi-
naire du Katanga, qui
lui était favorable
avant fju'une nette dé-
safTeel.ion porle l'an-
cienne province à se
tourner voLontiersvers
son ex-gouverneur,
MoïseKatumbi, le rival
politique du président

Kata nga ?
Kabila.
Selon cette source katangaise,

"l'armée angolaise s'est jointe à l'ar-
mée congolaisepour combattre ces as-
saillants qu'on dit ê/:/'edes Kamwina
Nsapu, fin avril. Une qllUmntaine ont
été ramenés de Kapanya dl1ns deux
avions à Kolwezi, pour y être jugés".
"Lesgens les avaient d'abord pris pour
de simples voleurs, purce qu 'il.~pil/aient
ie bétail et les aliments, avant de !ieren-
dre compte que ce n'était pas le cas",
puursuit cette source. Ils ont, en effet.
"tenu des discours SUI' l'autodéfense po-
pulaire en laisant référence à Kabiia
l'Ère et contestÉ les 'Rwandais' qui, selon
eux, sont au pouvoir à Kinshasa".
Cautodéfense populaire est le nom

donné par Kabila père aux milices
qu'il avait créées en 1')99 au Katanga
pour combattre Lesrébellions du Kivu
appuyées par le Rwanda; non entrete-
nues, elles avaient dégénéré en grou-
pes armés meurlriers, dont le plus
connu était dirigé par Gédéon
Kyungu, responsable d'atrocités. Par
ailleurs, une partie des adversaires de
Joseph Kabila l'accusent d'être un
Rwandais adopté par Laurent Kabila.
Le discours des "Kamwina Nsapu~

qui ont sévi à Kapanga renvoie donc
plUlôt aux insurgés katangais de Gé-
déon Kyungu - qui s'est rallié l'an der-
nier à Joseph Kabila - qu'au défunt
chef kasaÏen. Pour ajouter à la confu-
sion, l'armée congolaise met sur pied,
pour la répression au Kasaï, deux
nouveaux régiments il. pal'IÎr d'ex-
combattants armés officiellement dé-
mobilisés, qu'elle remobilise, Parmi
eux figurent des ex-miliciens du Kivu
mais aussi des hommes de Gédéon
Kyungu.

Marie-France Cros

"Ils ont tenu
des discours

sur
l'autodéfense
popuùiire
en~aisant, ,re erence

à Ka ilapère.
Une source
katangaise
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